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LES PIERRES À CUPULES

Les pierres à cupules, vestiges préhistoriques, sont l'expression des senti-

ments religieux ou artistiques des premiers hommes. Si peu connues, on en

rencontre pourtant dans l’incomparable Val d'Anniviers.

Ces pierres, appelées aussi pierres à écuelles

ou pierre à bassins, présentent de petits godets

hémisphériques creusés méthodiquement sur
des surfaces plus ou moins planes. Elles ont été

étudiées par de nombreux savants et les expli-

cations à leur sujet sont multiples.

Pour certains, ces écuelles et

ces traits sont une des pre-

mières manifestations de l'é-

criture, de l’idéographie, de

la représentation des idées D

par des signes. On trouve À

également des similitudes
avec le télégraphe morse et

aussi avec la façon dont

communiquaient les tribus

d'Amérique, ce qui indique-
rait que ces pierres pour-

raïient être une représenta-

tion de faits extraordinaires.

On dit aussi que certaines pierres pourraient

avoir servi naguère d'autel ou de table de sacri-

fice. On sait en effet que les Celtes célébraient

leur culte en plein air, sur d'énormes pierres.

   
Pierre n°1 à l'Ilot Bosquet

Un peu d'histoire …

À une quinzaine de minutes au sud de Gri-

mentz, en remontant la Gougra, au lieu-dit Ilot

Bosquet, le touriste est frappé de rencontrer à
gauche et à droite du chemin, des blocs de
rochers énormes, tombés lors de quelque ava-

lanche, qui se dressent com-
me de vrais monuments.

Ces blocs sont dominés par

la Pirra Martera (Pierre des

Martyrs} qui est de loin la
plus volumineuse et la plus
imposante.

"4 Sur ces blocs on peut retro-
À uver, en grattant la mousse,

les vestiges d'anciens autels

où eurent probablement lieu

des cérémonies religieuses,

quoique païennes mais sur
lesquelles nous avons bien
peu de renseignements.

Ces pierres proviennent toutes d'éboulis arra-

chés de la montagne ; elles sont en gneiss, très

dures, et présentent de grandes surfaces pla-



nes, penchées. On ne trouve pas d'écuelles sur
les faces latérales, ce qui permet de supposer

qu'elles étaient destinées à recevoir le sang des
victimes. Les écuelles sont groupées, souvent re-

liées par une gorge ce qui forme des signes qui

ressemblent à ceux des monnaies celtiques.

A quoi servaient les cupules allongées que l’on

trouve sur la pierre n°VI2 Ceriains penchent

pour les pieds d’un prêtre ou d'une victime lors
du sacrifice alors que d'autres optent plutôt

pour la correspondance avec deux moitiés d’un

cœur coupé verticalement.

Cette interprétation oblige, vu les dimensions

des cupules, à penser à des gros cœurs de tau-

reaux immolés, plutôt qu'au cœur d'une victime

humaine, d'une jeune fille, comme on se plaît
volontiers à le supposer. pu

La légende de la

Pierre des Martyrs:

«Des brigands venus d’Aos-

fe sont allés un jour ravager

l'alpage de Torrent. ls em-
portèrent fout ce qu'ils trou-
vêrent et fuèrent les pâtres ‘it

de la manière suivante. Sommet de la Pierre des Martyrs

Le maître fut mis sous presse en place des fro-

mages. On enfonça dans la gorge du vacher le
manche de sa houlette. Le pâtre fut jeté dans la

chaudière pleine de cuite brôlante. Le petit va-

cher fut précipité dans un étang qui porte son

nom.
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Un autre domestique simula d'être fou; il fôt

sauvé et porta la nouvelle du désastre à

Grimentz.

Les habitants allèrent en hâte à la poursuite des

ravisseurs, les atteignirent avant le troisième

pont et reprirent tout ce que ces derniers
avaient pris. Le lendemain, ils arrivèrent avec

les cadavres des pâtres morts et les déposèrent

sur une pierre plate au sud du village de

Grimentz, laquelle s’appela depuis la Pierre
des Martyrs.»

Il faut également souligner qu'au-dessus de

l'emplacement des pierres, il y a des mines d'où
l'on a cherché à extraire du cuivre et très peu

d'argent.

Le site des

«Pierres à cupules»
\ ef ses impacts

© Contribution à la trans-

mission du savoir et de l'é-

ducation du public dans les domaines histo-

rique, archéologique et minéralogique.

© But de promenades d'école ou autres sorties

estudiantines et insertion de ce site dans les

activités des accompagnateurs de moyenne

montagne.



+ Offre aux personnes intéressées par l’histoi-

re et les légendes de ces pierres mystérieuses,

ainsi que par les sites archéologiques, les céré-

monies de sacrifices, le monde celte et les gra-

vures inexpliquées.

© Création de nouvelles animations ou mani-

festations s'inspirant de l’histoire et des légen-

des se rapportant aux pierres à cupules.

© Complémentarité de l'offre touristique et ren-

forcement de l'attractivité de la région.

© Mise en valeur des pierres à cupules permet.

tant d'envisager dans une étape ultérieure le

réaménagement des anciennes mines:
tion supplémentaire touristique de valeur.

Description
du site

au plan central)

+ Zone rouge:

Pré «Chlasche”,

zone pierres à cupules

La zone est semée de blocs

éboulés de toutes les dimen-

sions. Neuf de ces blocs ont des signes ou des

cupules gravées. Quelques blocs avec des
cupules ont disparus.

Pierre n°1

D'une taille de 5,25 x 4,25 x 2 m, de forme

d'une pyramide tronquée. Gneiss à muscovite.

la pierre n°1

du bloc, fortement inclinée, est couverte de gra-

vures récentes {lettres, nombres, chiffres, millé-

simes} et porte deux grands trous de mine.
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Au sommet, cinq cupules bien nettes et plusieurs

autres douteuses et plus petites.

Pierre n°ll

Dalle de 2,8 x 2 m et de 20 cm, de hauteur

moyenne, faiblement inclinée vers le sudest.
Schiste chlorito-séricitique.

La dalle montre 55 cupules rondes et ovales et

de profondes rigoles qui témoignent d'un tra-

vail habilement exécuté. On y distingue des

initiales L. H.) qui rappellent, par leur dispo-

sition et la manière dont elles ont été gravées,

celles qui sont sur la pierre n° V et étaient sur la

pierre détruite n°VII. La même pierre montre
des cupules modernes, qu'on peut identifier

facilement, faites par des touristes qui ont voulu
reproduire les gravures existantes.

| Pierre n°lil

Bloc de 7,5 x 6,5 m, d'une

hauteur de 5 m au sud-est et

de 0,5 m au nordouest.

Schiste sériciteux. La partie

au nord-ouest est enterrée

sous le versement du minerai

{place de l'usine minière
pendant la seconde guerre
mondiale). La grande face

Pierre n°{V- Pirra Martera

La Pierre des Martyrs au centre du pré «Chlas-

che». Gigantesque bloc de 8,5 x 7,5 x 9,5 m,
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Pierre des Martyrs appuyée sur la pierre n°V

appuyé sur un autre plus petit (n°V]. Ce bloc
domine le pré; il porte une cupule douteuse au

sommet. Les espèces d'entailles du côté ouest

sont probablement des prises naturelles.

Pierre n°V

Bloc 5 x 2,5 x 1,5 m, en dessous de la Pirra

Martera avec deux trous profonds et un groupe

de gravures.

Pierre n° VI

Pierre à cupules très intéressante. Schiste chlori-

to-séricitique. Bloc de 1 x 0,8 m en forme de
trapèze, émergeant à peine du sol. Il porte
deux grandes cupules de forme ovale, souvent

comparées à deux pieds; elles sont séparées
par un espace moyen de 4 cm. Autour il a

une dizaine de cupules ordinaires, petites et

peu profondes.

Pierre n° VII

Dalle à fleur de sol, 4,3 x à

2,75 m. Elle montre une €
seule cupule, d'autres cavi-

tés douteuses, un trou de

mine et une croix.

Pierre n° VII

Pierre 6,8 x 4 m d’une hau- À

teur de 3m au sud et 1,6 m

au nord. Détruite entre 1948 et 1964. Le vaste

sommet de la pierre se composait de 3 paliers;

chacun d'eux portait des cupules.

Pierre n°1X

Bloc 3,5 x 1,9 m au coin sud-est du pré et au

bord de la route. Détruit entre 1912 et 1940,

   

   
Cupules de la pierre n°Vi
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le bloc était dominé par une surface plane sur

laquelle on distinguait 21 cupules.

+ Zone verte:

pente au nord-est, espace de bien-être

La zone entourée par la camping au sud, la

bisse à l'ouest, la zone brune à l'est [avec les

anciens murs de la maison des mineurs} peut

servir comme espace de bien-être et de loisir.

+ Zone brune:

site archéologique, zone minières

La zone au nord-est, parallèle à la ruelle, avec

les anciens murs de la maison des mineurs de

1850 - 1860 est le centre d'une zone d'ex-

traction de cuivre du minerai des mines

Baicolliou et Tsirouc pendant

4 le 19ème siècle. On peut
(A supposer que cette zone

était déjà exploitée depuis

les temps préhistoriques.

+ Zone grise:

zone de camping

1 Pendant la deuxième guerre
M mondiale, la mine de Baï-

colliou était exploitée. Là où

se trouve actuellement la zone de camping, on

avait installé des usines de traitement de mine-

rai. Plus de dix tonnes de cuivre y ont été pro-

duites à partir de 800 tonnes de minerai brute.

L'usine est actuellement détruite; avec le reste

du minerai, on surélevait la pente au nord de la

zone rouge.
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PIERRES A CUPULES
Les pierres à cupules, vestiges préhistoriques, sont l'expression des sentiments

religieux ou artistiques des premiers hommes, Si peu connues, on en rencontre
pourtant dans l’incomparable Val d’Anniviers.

Ces pierres, appelées aussi pierres à écuelles ou pierre à bassins, présentent de

petits godets hémisphériques creusés méthodiquement sur des surfaces plus ou
moins planes. Elles ont été étudiées par de nombreux savants et les explications à

leur sujet sont multiples.

Pour certains ces écuelles et ces traits sont une des premières manifestations de

l'écriture, de l'idéographie, de la représentation des idées par des signes. On trouve

également des similitudes avec le télégraphe morse et aussi avec la façon par
laquelle communiquaient les tribus d'Amérique, ce qui indiquerait que ces pierres
pourraient être une représentation de faits extraordinaires.

On dit aussi que certaines pierres pourraient avoir servi naguère d’autel ou de table

de sacrifice. On sait en effet que les Celtes célébraient leur culte en plein air, sur

d'énormes pierres.

Figure 1: Pierre à eupules, Grimentz : sommet de la Pierre des Martyrs



Un peu d'histoire.

À une quinzaine de minutes au sud de Grimentz, en remontant la Gougra, au lieu-dit Ilôt

Bosquet, le touriste est frappé de rencontrer à gauche et à droite du chemin, des blocs de
rochers énormes, tombés lors de quelque avalanche, qui se dressent comme de vrais

monuments.

Ces blocs sont dominés par la Pirra Martera (Pierre des martyrs) qui est de loin la plus

volumineuse et la plus imposante.

Sur ces blocs on peut retrouver, en grattant la mousse, les vestiges d'anciens autels où eurent

probablement lieu des cérémonies religieuses, quoique païennes mais sur lesquelles nous avons
bien peu de renseignements.

Ces pierres proviennent toutes d'éboulis arrachés de la montagne ; elles sont en gneiss, très

dures, et présentent de grandes surfaces planes, penchées. On ne trouve pas d'écuelles sur les
faces latérales, ce qui permet de supposer qu'elles étaient destinées à recevoir le sang des

victimes. Les écuelles sont groupées, souvent reliées par une gorge ce qui forme des signes qui

ressemblent à ceux des monnaies celtiques.

A quoi servaient les cupules allongées que

l'on trouve sur la pierre VI? Certains

penchent pour les pieds d'un prêtre ou d’une
victime lors du sacrifice alors que d'autres

optent plutôt pour la correspondance avec
deux moitiés de cœur coupé verticalement.

Cette interprétation oblige, vu les dimensions

des cupules, à penser à des gros cœurs de

taureaux immolés, plutôt qu'au cœur d'une

victime humaine, d'une jeune fille, comme on

se plaît volontiers à le supposer.

Figure 2: Pierre n° VE, Ilôt Bosquet, Grimentz

La légende de la pierre des Martyrs :

« Des brigands venus d'Aoste sont allés un jour ravager l'aipage de Torrent. Ils emportèrent

tout ce qu'ils trouvèrent et tuèrent les pâtres de la manière suivante.

Le maître fut mis sous presse en place des fromages. On enfonça dans la gorge du vacher le

manche de sa houlette. Le pâtre fut jeté dans la chaudière pleine de cuite brûlante. Le petit

vacher fut précipité dans un étang qui porte son nom.

Un autre domestique simula d'être fou ; il füt sauvé et porta la nouvelle du désastre à Grimentz.

Les habitants allèrent en hâte à la poursuite des ravisseurs, les atteignirent avant le troisième

pont et reprirent tout ce que ces derniers avaient pris. Le lendemain, ils arrivèrent avec le
cadavre des pâtres morts et les déposèrent sur une pierre plate au sud du village de Grimentz,

laquelle s'appela depuis la pierre des martyrs. »

Il faut également souligner qu’au-dessus de l'emplacement des pierres, il y a des mines d'où l'on

a cherché à extraire du cuivre et très peu d'argent.



Descriptif deslieux

ROGQUET 1 DÉFRICHEMENT

DÉFRICHEMENT DE LA ZONE DES PIERRES À CUPULES

Voir sur la page suivantele plan référantà la légende.
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* Zone rouge : Pré « Chlasche » Zone avec pierres à cupules

La zone est semée de blocs éboulés de toutes les dimensions. Neuf de ces blocs ont des signes

ou des cupules gravées. Quelques blocs avec des cupules ont disparus.

I

Il

HI

VII

VIII

Pierre 5,25 x 4,25 x 2 m de forme d’une pyramide tronquée. Gneiss à muscovite.

Au sommet 5 cupules bien nettes et plusieurs autres douteuses et plus petites.

Dalle 2,8 x 2 m et de 20 cm de hauteur moyenne, faiblement inclinée vers le sud-est.

Schiste chlorito-séricitique.

La dalle montre 55 cupules rondes et ovales et de profondes rigoles qui témoignent d'un

travail habilement exécuté. On y distingue des initiales (I. L. H) qui rappellent par leur

disposition et la manière dont elles ont été gravées celles qui sont sur la pierre n° V et
étaient sur la pierre détruite n° VII. La même pierre montre des cupules modernes, qu'on

peut identifier facilement, faites par des touristes qui ont voulu reproduire les gravures
existantes.

A côté, une autre dalle avec un trou de mine.

Bloc 7,5 x 6,5 m d'une hauteur de 5 m au sud-est et de 0,5 m au nord-ouest. Schiste

sériciteux.

La partie au nord-ouest est enterrée sous le versement du minerai (place de l'usine minière

pendant la seconde guerre mondiale). La grande face du bloc, fortement inclinée, est
couverte de gravures récentes (lettres, nombres, chiffres, millésimes) et porte deux grands

trous de mine.

Pirra Martera (Pierre des Martyrs) au centre du pré « Chlasche ». Gigantesque bloc de 8,5 x

7,5 x 9,5 m, appuyé sur un autre plus petit (n° V). Le bloc domine le pré ; il porte une

cupule douteuse au sommet. Les espèces d'entailles du côté ouest sont probablement des
prises naturelles.

Bloc 5 x 2,5 x 1,5 m, en dessous de la Pirra Martera avec deux trous profonds et un groupe

de gravures.

Pierre à cupule très intéressante. Schiste chlorito-séricitique. Bloc de 1 x 0,8 en forme de

trapèze, émergeant à peine du sol. Il porte deux grandes cupules de forme ovale, souvent
comparées à deux pieds ; ils sont séparés par un espace moyen de 4 cm. Autour il y a une
dizaine de cupules ordinaires, petites et peu profondes.

Dalle à fleur de sol, 4,3 x 2,75 m. Elle montre une seule cupule, d'autres cavités douteuses,

un trou de mine et une croix.

Pierre 6,8 x 4 m avec une hauteur de 3m au sud et 1,6 m au nord. Détruite entre 1948 et

1964. Le vaste sommet de la pierre se composait de 3 paliers ; chacun d'eux portait des

cupules.

Bloc 3,5 x 1,9 m au coin sud-est du pré et au bord de la route. Détruite entre 1912 et

1940. Le bloc était dominé par une surface plane sur laquelle on distinguait 21 cupules.



* Zone verte : Pente au nord-est Espace bien-être

La zone entourée par la camping au sud, la bisse à l'ouest, la zone brune à l'est (avec les

anciens murs de la maison des mineurs) peut servir comme espace de bien-être et de loisir.

Zone brune : zone archéologique Zone minière

La zone au nord-est, parallèle à la ruelle, avec les anciens murs de la maison des mineurs de

1850 — 1860 est le centre d'une zone d'extraction de cuivre du minerai des mines Baicolliou et

Tsirouc pendant le siècle, On peut supposer que cette zone était déjà exploitée depuis les

temps préhistorique.

Zone grise : Zone de camping

Pendant la deuxième guerre mondiale, la mine de Baicolliou était exploitée. Là où se trouve

actuellement la zone de camping, on avait installé des usines de traitement de minerai. Plus de

dix tonnes de cuivre y ont été produites à partir de 800 tonnes de minerai brute. L'usine est

actuellement détruite, avec le reste du minerai on surélevait la pente au nord de la zone rouge.

Projet d'aménagement du site1°"étape

- Abattage des arbres, débardage, évacuation des branches et nettoyage du chantier.
-__ Fourniture et pose de barrières autour du site pour une bonne délimitation.

-_ Fourniture et aménagement d'un chemin de 175 m à travers le site qui permet de faire le

tour des différentes pierres à cupules.

- Fourniture et aménagement d'escaliers afin de faciliter l'accès à la Pierre des Martyrs.

- Fourniture et pose de panneaux didactiques (les 2 points © sur le plan) qui permettront

aux visiteurs de se familiariser à la découverte des ces pierres pleines de mystère.2èmeétape

- Aménagement de places de parcs afin de faciliter l'accès au site.

- Aménagement d'une zone de détente avec défrichage et terrassement, pose de tables et

bancs et fabrication d'un chemin d'accès de 80 m.

- Démontage du mur d'escalade

-__ Remise en état de l'ancien bisse3ème
étape

- Mise en valeur des fouilles archéologiques

- Mise en valeur de mines (mines, maison des mines...)



Le site et ses impacts

Préservation du patrimoine et mise en valeur d'un espace historique envahi par la forêt.

- Contribution à la transmission du savoir et de l'éducation du public dans les domaines

historiques, archéologiques et minéralogiques.

- Offre aux personnes intéressées par l'histoire et les légendes des ces pierres

mystérieuses, ainsi que par les sites archéologiques, les cérémonies de sacrifices, le
monde celte et les gravures inexpliquées.

- Création de nouvelles animations ou manifestations s'inspirant de l'histoire et des

légendes se rapportant aux pierres à cupules.

Complémentarité de l'offre touristique et renforcement de l'attractivité de la région.

- But de promenades d'école ou autre sortie estudiantine et insertion du site dans les

activités des accompagnateurs de moyenne montagne.

- Mise en valeur des pierres à cupules permettant d'envisager dans une étape ultérieure le

réaménagement des anciennes mines : Attraction supplémentaire touristique de valeur.

Figure 3: Pierre n° Il, Ilôt Bosquet, Grimentz

Figure 4: Pierre n° IV, Pierre des Martyrs, Ilôt Bosquet, Grimentz
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Au-dessus d’Ayer, dans la forêt, il y a une espèce de clairière que

les habitants appellent le Deven dou Sché*,

L'une d'elles, inclinée vers le sud-est, porte er

belles cupules. On en aperçoit aussi sur la face la plus importante, in-

clinée vers le sud-ouest et sur une autre face, qui regarde vers le nord-

est.

Bibl. : Mariétan, p. 21.

A l'ouest, tout près du précipice, on rencontre deux pierres, à 6 m.

l’une de l’autre.

Pierres à cupules du Deven dou Sché

Coord. : 114.375/612.975 Alt. : 1660 m.

Pierres en schiste chlorito-séricitique

La première, qui sort de terre du côté sud-est, mesure 1 m. 40 et

1 m. 20 de hauteur au nord-ouest. La partie libre de son sommet porte

3 cupules et une rigole en forme de V.

La seconde, de 2 m. 20 de long, 1 m. 40 de large et d’une hauteur

de o m. 65, montre une grande cupule et deux autres plus petites.

Bibl. : Zufferey, p. 24.

À Ayer, la croyance selon laquelle les anciens habitants auraient

adoré le Besso est toujours vivace. On nous a assuré que le culte s'ac-

compagnait de sacrifices ; les cupules étaient destinées à recevoir le

sang des victimes. ‘

L'ensemble mégalithique de Grimentz, qui jouit d’une célébrité mé-

ritée, demeure en dépit de ses ruines l’un des plus importants que nous

connaissions.

À 1 km. au sud de Grimentz, à droite du chemin qui monte au col

GRIMENTZ

de Torrent, un peu avant le pont sur la Gougra, se trouve une vaste

esplanade (Coord. : 113.250/610.100 ; alt. : 1600
Elle est semée de blocs éboulés de toutes ‘les dimensions. L’un

d'eux est gigantesque et domine tous les autres ; c'est la Pirra Martera

(Pierre des Martyrs).

1 Pour l'atteindre, il faut pendant environ 300 m. le chernin qui con

duit d'Ayer aux alpages de Barneusa ; après quoi, monter le long d'un dévaloir puis
dans la t'en ant vers la gauche.



Les pierres brutes alternent avec des pierres à gravures dont la

beauté force notre admiration.

1. Pierre en schiste

chlorito-séricitique
Dim.: 1 m. de

long, o m. 80 de
large

Le centre de l’esplanade

<st occupé par une petite

dalle, à ras du sol, qui pré-

sente une remarquable paire

de pieds accompagnée de r0

cupules plus ou moins dis-
tinctes.

Le pied gauche mesure

30 cm. de long, 18 cm. de

large et a une profondeur de
6 cm. Le pied droit a 32

cm. de long, 17 cm. de large

<t une profondeur de 7 cm.

Séparés par un espace 71e, 3. — Pian de mégaliihique

moyen de 4 cm., ces deux de Grimentx

pieds sont orientés vers le nord. Nous ne sommes pas les premiers à
constater que la direction ainsi déterminée paraît indiquer la pierre

des Servageois sur St-Luc. Est-ce là une coïncidence ? D'ailleurs, du

même emplacement, on aperçoit très bien, au nord-est, une autre pier-

re à cupules qui est au-dessus d'Ayer, aux mayens de Pichiou.

 
2. Pierre en schiste chlorito-séricitique

Dim. : 6 m. 80 de long, 4 m. de large, 3 m. de haut au

sud et 1 m. 60 au nord

Au nord-est de la pierre à empreintes pédiformes, à une distance

de 20 m. environ, se dresse un bloc imposant, rectangulaire, dont les

faces sont si droites qu'il donne l’impression d’avoir été taillé.

Son vaste sommet se compose de 3 paliers. Chacun d’eux porte des

cupules.
Sur le palier supérieur, on en compte 20 ; certaines sont reliées

par des rigoles. Sur Je palier moyen, il y en a 5 et sur le palier infé-

rieur, 8. Non loin de ces dernières, à peine visibles, sont gravées des

sortes d'initiales (C. I. ainsi que de petits creux assez profonds.



3. Pierre en schiste chlorito-séricitique

Dim. : 4 m. 30 sur 2 m. 75

À 16 m. au nord-est de la pierre à empreintes pédiformes, est une

grande dalle, à fleur de sol, inclinée du nord-ouest au sud-est suivant
la pente du terrain.

Elle montre une seule cupule, de 5 cm. de diamètre et : cm. de pro-

fondeur, des cavités douteuses, des trous de mine et une croix qui est

un essai en vue de marquer la pierre et d’en assurer la protection.
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Fig. 3. — Grimeniz, — Pierre No 1

Pirra Martera

Pierre en gneiss chloriteux

Dim. : 8 m. 50 de long, 7 m. 50 de large, 9 m. 50 de haut

La Pirra Martera (P. énorme bloc de forme rhomboédrique,

est inclinée vers l’est et s'appuie sur une pierre beaucoup plus petite.

Bien faite pour frapper l'imagination populaire, elle ne porte, ainsi que

son annexe, aucune gravure. Mais Reber prétendait y avoir découvert,

du côté ouest, des espèces d’entailles propres à en faciliter l'ascension.

Selon lui, il s'agirait de marches artificielles et préhistoriques.

Nous ne croyons pas que ces entailles soient autre chose que des

prises naturelles. Certaines ont peut-être été modifiées afin de mieux
répondre au désir de ceux qui voulaient atteindre le sommet de la

pierre. Mais ce travail a pu se faire aussi bien à notre époque que dans
des temps reculés, plus que du bloc est un amuse-



ment auquel se livrent couramment les bergers et quelquefois même les

passants.

Derrière la Pirra Martera, à l’ouest, est une dalle presque entiè-

rement recouverte de terre. On y a

creusé un trou de 9 cm. de diamè-

tre sur 6 cm. de profondeur ; nous

ne pouvons dire si c’est une cupule

abimée ou un trou de mine ina-

chevé.

C'est encore à Reber que nous

devons la description de petits

murs qui formaient une enceinte

dont la Pirra Mar-

tera occupait l’un des angles. À

lheure actuelle, ces murs n’exis-

tent plus. Ne possédant, à leur su-

jet, aucune indication en dehors de
ce que Reber nous a raconté, nous

hésitons à voir en eux un « temple

ouvert » où devaient s’accomplir de

 
nant compte de l’état des lieux,

nous pensons qu'ils délimitaient

plutôt un enclos de pâturage.
Fig. 4 — Griments. — Pierre No 2

4. Pierre en schiste chlorito-séricitique

Dim. : 2 m. 80 de long, 2 m. de large, o m. 20 de hauteur

moyenne

A 17 m. de ia pierre à pieds, au sud-ouest, se trouve une dalle,

faiblement inclinée vers le sud-est, qui est remarquable par les gravu-

res dont elle est ornée.

mystérieuses cérémonies. En te-

Elle montre une quarantaine de cupules et de profondes rigoles .

qui témoignent d'un travail habilement exécuté. C’est indubitablement
l’une des plus belles pierres à gravures que nous connaissions.

On y distingue encore des initiales (L. L. qui rappellent par

leur disposition et la manière dont elles ont été gravées celles qui sont

sur la pierre No 2. Reber soutenait que ces lettres étaient des inscrip

tions préhistoriques et les rapprochait de certains signes que l’on peut

voir sur de la poterie lacustre. Une fois de plus, nous ne partageons



pas l’avis de cet auteur car nous doutons beaucoup que nos lointains

aïeux aient été en possession d’une écriture aussi perfectionnée.

La même pierre montre des cupules modernes, qu’on peut identi-

fier aisément, cavités irrégulières faites par des bergers ou des tou-

ristes qui ont voulu reproduire les gravures existant déjà sur le mo-

nument.

A côté de ce mégalithe est un bloc considérable, en schiste sérici-

teux, de 7 m. 50 de long, 6 m. 50 de large, d’une hauteur de 5 m. au

sud-est et de o m. 50 au nord-ouest. Sa grande face, fortement incli-

née, est couverte de gravures récentes : lettres, noms, chiffres. millé-

simes, etc.

Pig. 5. — Grimentz. — Pierre No 4

s- Pierre en gneiss à muscovite.

Dim. : 5 m. 25 de long, 4 m. 25 de large, 2 m. de haut.

Non loin de la pierre précédente, au sud-est, se dresse un autre

mégalithe qui affecte la forme d’une pyramide tronquée.
Le sommet, de dimensions réduites, présente une dizaine de cupu-

les dont quelques-unes sont de vrais bassins.

Reber raconte qu’une pierre gravée, faisant partie de cet ensemble,

a été détruite peu avant son passage dans le val d’Anniviers.

11 publie par ailleurs le dessin d’une pierre sur laquelle on compte

20 cupules, et qui était à quelques mètres au sud-est de la Pirra Mar-
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terat, Nous ne l’avons pas retrouvée. Sa destruction doit être ancienne

car les travaux de Krafft et de Mariétan n’en font pas allusion.

À 150 m. au nord-est de l'ensemble mégalithique, se situe un se-

cond groupe de pierres à gravures mais beaucoup moins important

puisqu'il ne comprend que deux monuments (CN 273; 113.325/610.
200 ; alt. : 1600 m.)

6. Pierre en schiste chlorito-séricitique.

Dim. : 6 m. de long, 4 m. de large, 1 m. 50 de haut au nord

et I m. 10 au sud.

Ce mégalithe est à 6 m. à gauche du chemin qui monte au col de

Torrent, juste avant que celui-ci traverse la Frintse, en face de quel-

ques écuries.

Il est en voie La partie de sa surface qui portait des

cupules a été détruite ; il n’en demeure qu’un fragment très fragile, de
1 m. 30 Sur 1 m. 25, appuyé contre le bas même de la pierre. On y

voit encore 9 cupules : mais deux d’entre elles, sur l’extrême bord,

sont à moitié brisées.

7. Pierre en schiste chlorito-séricitique.

Dim. : 4 m. de long, 3 m. 30 de large, 1 m. 40 de haut au nord-

ouest et r m. 20 au sud-est.

A 5 m. à l’est de la pierre que nous venons de décrire en est une

autre, plus petite. À une place de son sommet se trouve 2 cupules, dis-

tantes de 2o cm.

‘Un peu au-dessus de l'ensemble mégalithique, à l’orée de la forêt,

au bord et à gauche du sentier qui, de Grimentz, conduit à Bendolla, se

trouvait une jolie pierre à cupules ; elle a été détruite assez récem-

ment.

Ajoutons qu'il n’est pas rare de rencontrer à Grimentz des cupu-
les sur des pierres servant de marches ou de supports à des

raccards. Personne n’a pu nous dire si ces pierres provenaient de mé-

galithes débités ou si les cupules avaient été creusées dans un but déter-
miné (pour un pivot de porte, par exemple).

1 Reber, B. Vorhist. Denkm. Einfischth., p. 13; tabl. 11, fig. #.



On a découvert, dans une cave du village, il y a plusieurs an-

nées déjà, une pierre à cupules qui pourrait avoir été utilisée comme

lampe‘. Elle marque en quelque sorte la limite entre les pierres à gra-
vures et les lampes en pierre qui portent parfois un certain nombre

de cavités offrant beaucoup d’analogie avec les cupules de nos monu-

ments.

L'ensemble mégalithique de Grimentz, entouré de hautes monta-

gnes et dominé par l'extraordinaire Pirra Martera, produit une im-

pression profonde.

Toutefois, cet endroit unique a perdu une grande partie de son
cachet. Dans les environs immédiats, on a exploité une mine qui a été

abandonnée et tombe aujourd’hui en ruines. On en retrouve partout

des vestiges lamentables : poutres, tuyaux, ferraille, etc.

La désolation de ces lieux est accentuée par les immondices que

laissent derrière eux les touristes peu scrupuleux. On ne peut s’empé-

cher non plus de penser aux destructions qui s'y sont accomplies et

à celles qui peuvent se produire à chaque instant.

Le mal est déjà grand, mais il n’est jamais trop tard pour éviter

le pire. Quand comprendra-t-on que ces monuments — préhistoriques

ou non peu importe, car là n’est pas la question — sont d’une valeur

immense et mériteraient à tous les égards d’être protégés ?

Bibl. : Reber, Excursions, p. 137 ; Krafft ; Mariétan, p. 25.

Pierre à cupules du Scex de la Roua

Coord. : 114.975/611.150. Alt.: 1530 m.

Pierre en schiste sériciteux.

À droite du sentier qui va de Grimentz à St-Jean, à l'endroit où

il fait un tournant avant de descendre, au bord du précipice qui sur-

plombe les grands lacets de la route Grimentz-St-Jean, est une arète
rocheuse.

Peu visible, orientée du nord-est au sud-ouest, elle mesure une

longueur de 7 m. environ.

Sur son faîte, on dénombre 5 cupules ovales, 3 rondes, ainsi que

des ébauches dont l’origine est douteuse.

Bibl. : Mariétan, p. 24.

1 Reber, 5. Wailliser Steinlanipen. Ind. Antiq, suisses 17 (1915) p. 358.

 


